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tre sumergd par ea provenant de a fontt des neiges, il
sera préfer-able d'attendre le printemps -uiva i pour%, . trans
porter les fumiers

Ch r.ta'd innuon des' travaù ermôt 'de réduire la
tatiân dechevauxmis-duns. cette rduetion,- la. quantité de
foin. doitrester la même. Iavoine peut être remplacé. en
grande partiear.des carottes -

Si le cultivateïur est actuellenient obligé de fàiie des cbàr-
rois 'éloignés; il ne doitaniaisnanqudr d'enporter descouver-
ture puiér des mett'r'sur les 'chevaux toutes les fois qu'ils
'hriéaentEn prenant cette précaution, on leur évitera une

feule d'ccidents.et de naaadis gres graves (lui proviennent'de re-
froidissenients subits.

Lôxrqu'on;arr6te les chevaux :en sueur,'avant de les couvrir,
an ittönihèrla sueur; ei 'leur passant Ùne laue'd fer ou
de bois tif tout 1 'oès iete' opération 'fait sécher la pò4ude .;i Il.op. ' .û éa peauon
promtement et'ne devrait jamais, tie négligde.

Les juments pleines doivent actuellement recefiF une nour-
riture abondante'et saine, si l'on veut en bbtenir de beaux su-
jets.- Les carottes surtout leur sont particulièrement conve

L'éxercice" leur est"anussi indispensable qu'aux poula ns"de
l'année : e'ls devront doné sortir tous le Jours 'à moins que le
temps ne'soit.trop'tauYais ou le sol trop 'glissant. Dans ce cas,
elles.resteront à l'écurie et seront brossées et étrillées; avec le
plus-grand soin -

Bête-coN n.Quelq1ies cultivateurs piolongcnt encore lé
.pâturage pendant une partie de 'ce mois: mais ce n'est e cas
que dans lés' cultures arriérées et ils en retirent rarement un
grand 'profiteai. leàsbetesdre*venneot du champ souvent plus
affamées qu'elles 'ne létaient en. .sortant. D'ailleurs, le gazon.
Eouffre de ce piétinement lorsque les gelées ne sont pas venues
durcir le sol.

Les boufs"de trait qui n'ont actuellement presque 'aucun
travail à faire divent être:în intenant mis à une ration écono-
niqué. La'dinidiition devia 'porter sur la qualité, mais.non
sur le volume, car ils aiment à avoir l'estomac, bien .rempli.

Ainsi de la paille avec uh peu de racines leur suffira. A défaut'
de racines,. on les nourrira exclusivement de paille. Une. partie
de cette' paille: devra être hachée et si on l'arrose avec une
bouillié claire de pain-de-liii, on n'y' pérdra certainement pas.
-J i S. Y

Petite chronique

Aul monment où nous commençons notre chronique, la neige
tombe en gros flocous; la'terre en est déjà couverte de plusieurs
pouées et toïs les traviaux'de la terre sont arrêtés.'Le cultivateur
n'a plus'maiintenant pour opérations importantes que le soin de
ses bestianï..'Les battages, les charroyages de fumier et de bois

ne prennent, tou.jours qu. une faible partie de son' temps et la
plus grande peut être: employée à ses étables, écurie,,porche-,
rie et bergerie.'

Dans les ôultures peu soignées, le cultivateur ne donne pas
à ces départements tous les soins qu'ils exigent et' sans s'en
doutei il ïffaiblit onsidérablement ses'r-venus. Des imnmaux
nourri' réguliérement; 'entretenus "proprement se conservent
toujoursa.en .milleur état .que ceux 'qui sont tenus sans soin.
Comme le teinps est peu',précieux, le curage jàoirnalJe. deàl
logeménts'des:animaux etil'étrillage et les brossages:depes der-
mers'peuvent se ýfaire sans; nutrexaux ''autres opérations de la
ferme et le cultivatdur trouvèra plus d'attrait à traiter ses bes-
tiaux d'une' manière oNïvenable.

Les boufs l'engraisreçoivëntunänourriture abondante
afin.de produire l'engraissement désiré; mais cette nourriture'

S CAMPAGNE82S

narnque généralement de variété, ce qui a eène nécessareient la
satiété et la ditniinatioùde l'àapéti'L'' lé gumüsiënd re*tic
de très 'rands services .cö permettant de diiersifieri'aliinta
tioU On n eonpred pas assez les leureux. réultatsdu cihange-
iment d'aliments. Un des principaux est:l'entretien de Tapp ja
des boeufs et par ,onséquent une plus grande rapidité das an
graissement Or, on cnnçoit aiément- que plus l'engraissemenl
sera rapide plus les'proits'ue l'à:ploitant'en retir seoti "

éleVé. Cet avantage' est suffieantilui seul pour engager es
cultivateurs à cultiver une ptitéende de leur terre.en 16
gumxes. '.' ' .

Le bon foin, un peu de grain, de pain-de-lia et de légures
constitueront l'alimentation la plus complète et la:plus prpre à
produire chez les boufs, l'augmentation de poids que 'on veut
obtenir.

'Les moutons, les vaches les pores et en général tous les ant
maux de la ferme préfèrent les légumes à tout autre aliment

- Ur des derniers steamers arrivée à Québec a amené un boa
nombre d'érhlgrés anglais, qui sont partir pour lé Fort'Garry Il

"oit presque tous geus de amoyens et plusieurs d'entre eux se pro
posent d'établir ùne 'BmNAàsgRiE au' Fort Garry. Ce ne sontàpas
conp sûr, des-apôtres de la Tempérance

- Le treniblement de terre; diîtî Journal des Trois Ridires,
Sestfaiî"sentir dans quelques paroisses' 'de- -notre district encore-

plus violemment qu'ici. A St. Prosper. la secousseai, étéassez
forte pour fendre le portaildel'Eglise..A Ste.. Anne de la Pérade,
une pierre pesant environ 100 lbs. qui couronnait une des pyra
mides qui s'élèvent à coté de la statue a été lancée a cinquante.
pieds de distance de la base de la pyriamide, dans la directioi du.;
chur,'et chose étoiante elle n'a pas touché le toit d Pégliée.'

-Lp Mail de Ne-Yor dit: que l'Angleerre senibiV'dir
éprouvé les secou:es du tremblement, de terre plus que jarmais..
A New-Haven les murs deî'édifices se fendirent ; a Boston;un
bloc de bâtisses a été incliné.de|trois ou quatre pouces ; aBîihng-
ton, les horloges s'arrêtèrent et la vaisselle se brisa;.às seize
milles de Portlaiid,.le lit d'un chenin. fut bouleversé dans.l 'espace','
de quelques secondes. Un fait curieux c'est que Philadélpliie'n'a
iessenti aucune secousse. Des nouvelles des.bassinsvolcamques
lu Pacifique indiquent qu'il y a en une ébullition extraordinaire.
Un ou deux volcans sous marins ont été principalement dans un
état très-violent d'ébullition depuis cieux mois.

- On dit que le Parlement fédéral s'ouvrira le 15 janvier
- L'on. M. Chauveau a été -à Ottawa où il a pris part à la'

conférence sur lPémigration.
Depuis quelques senaines les fièvres typhoïLdes font-des ra-

vages dans St. Cliristophe et les ·paroisses' environnantes..Plusia
eurs personnes ont succombé à cette. maladie-.

On dit'qu'ine compagnie américaine a offert $1.50 de l'acre
pour-toutes les terres de la couronne du Bas-Canada non encore
vendues. -

M. Cochrane de Compton a vendu sa vache Duchess à'St.
Louis, 19,000 pisres. . '- .

Ou vient de découvrir une ric e mie de cuivr dans lé en-
virons des Trois-Rivières..

On mande-de'San Francisco que 20 chargements de'bléo'nt<
'été expédiés en Angleterre;,'pendant lemois de septembre; com.
prenant 518,000 sacs,'évalués à $813,000.

SMardi, le 25 du courant u iterribleléboùlemÜt'de.i iàe sur
une éïendue de deix arpents, sur la'rivière Champlain;jéait.la
éounstériiation dans la'paroisse de Sté. Geneviéie,' Cet ébonlér int

se produisàit vers 'deux heures de 'l'apiï-midi. La' maison'de M.
Lauren't Lahaie 'aété entièrement' enseveelié.'Ily'avaithüit"jer
sonnes dans la maison', M.' Lureaiit L'ahaiL, bropritaire.'Eîi h-
Finue Laliaie, Délima 'Thiffiaut, éponsede M. F. X~ Lahaié,"i'r-
sile Lahaie, Alvina Lahàié, Jitlie Massidotte, épouse de"La'ureit
Lahnie, Axelle Normandin et' Godfroy-Normandin. D'éliima Thif-
faut, Thersilé Lahaie et'Alviniia'Lhaie ont été troti'éesrté
eois les décombres le la maison'.' On afetiré 'viva'te Ephiosin
Luhaie, maisenviron vingt. henre aprés,"elle 'eiaitd'une
blessure mortelle qu'elle avait reçue sur les reins. Le propriétaie


